
Ottawa» A L’INSTITUT
écal.
r au publie fl’Ottawa 
'tite commande qu'on 
il très modérée. On 
BILLARDS août è la 
inéraires fournisseur

L’annonce d’une conférence sur 
| * Riel élait bien certes l’attraction 

qui pouvait le plus aisément com- 
L hier la salle de l’Institut, et en 
^ aj jutant le nom de M A. N. Mont- 

petit comme celui du conférencier, 
on assurait le succès de la soirée. 
C’est ce que le vaillant président 

1 du Cercle des Familles avait com 
pris et c’est ce qu’il a vu se réaliser 
hier soir.

La séance s’est ouverte, suivant 
le rite accoutumé, aux accords de 
l’orchestre du Prof. Duquette, dont 
les progrès vont sans cesse gran- 

r- dissants et qui nous promet de 
charmantes mélodies pour la saison 
d’été qui s’ouvre.

Mais, M. Montpetit vient d’appa- 
raltre sur l’estrade et de joyeuses 
fuseés d’applaudissements s’échap 
pent de tous les recoins de la salle 
où se presse un auditoire nombreux 
La figure du conférencier esttroj 

t bien connue de tout le public
; français qui s’occupe de littéra

ture pour qu’il me soit néces- 
L. saire de l’esquisser ici. Tout le 

monde a, en effet, rencontré au 
moins une fois ce garçon brun, 
qui porte| chevelure noire jusque 
sur les épaules et dout les yeux, 
chaque trait du visage dénotent un 
riche et fécond talent.

M Montpetit a commencé son 
travail par le récit d’une mystifica
tion dont tes citoyens de la Rivière 
du Loup ont été victimes à son 
sujet, au lendemain des troubles 
de 1870.
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village, raconte t-il, quand quel 
ques farceurs de ses amis s’auto
risèrent de son teint brun, de ses 
longs cheveux, pour faire circuler 
la rumeur qu’ils avaient Riel parmi 
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fut doue à qui apercevrait le fa
meux chef métis et la nouvelle de

N. B. sa présence se répandit par tout le 
pays et n’aurait pas tardé à revêtir 
l’importance d’une question d’Etat 
ei la supercherie n’avait été bientôt 
découverte. Il est pourtant encore 
de braves gens qui ont vécu heu
reux depuis cette époque dans ta 
conviction inébranlable que c’est 
Riel en personne qu’ils ont vu en 
cette occasion.

Le conférencier déploie ici les 
circonstances douloureuses dans
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. R., H. O. R., .1 T. . 
Aviseurs Légale 

S tu ire et Trésorier. 
Général. 
cteur Médical.

posés dan» le trêeocr

lt
peine «AKl» 

5 SPAI-tKS,
iWA.

1 an. lesquelles nous nous trouvons sou
dain placés. Ces circonstances ne 
lui permettent pas de lire certaines 
parties d i travail qu’il avait pré
paré. Elles prêteraient, en effet, 
à rire, taudis que le devoir d'au
jourd’hui est de s’epitoyer sur les 

t événements qui viennent de se pro
duire au Nord-Ouest, sur le saug 

1) . qui a déjà commencé à couler 
Br sous l’effet de la guerre civile, la 

pire des calamités qui puisse visiter 
1 un pays. Sa tâche se bornera donc 

à faire l’histoire de Riel et de ra-
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Je ne puis suivre M. Moutpetil 

j> dans le reste de sa lecture, et je lui 
Jr demanderai plutôt demain see 
f propres feuillets pour vous donner 

le texte môme de sa relation Mis- 
, torique. Ce que je dois déclarer 

iri? par exemple, c’est q'Vil a eu
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Des offres de service pour la 
campagne du Nord Ouest arrivent 
de tous côtés. Les différents corps 
d’armée qui ont reçu ordre de se 
porter sur le lien de l’insurrection 
sont les suivants : La batterie A 
de Québec; la batterie B de 
K ngston, l’ecole d’infanterie C de 
Toronio ; les Roy il Grenadiers de 
Toronto, ties deux corps d’armée 
doivent se mettre en route aujour 
d’hui.

Le Lt Col. William a obtenu le 
commandement d’en bataillon pro
visoire composé de huit compa
gnes tirées des 15e, 40e, 46e, 47e, 
49e, et 57e bataillons de milice 
d Ontario, tie batail.on partira de 
Kingston dès qu’il auia été recruté.

Le 90e bataillon de Winnipeg 
actuellement A Qu’Appelle doit se 
mettre en marche aujourd'hui sons 
le commandement du major géué 
rai Middleton poor se rendre à St 
A bert.

Le capitaine John Stewart, autre
fois des Dragons de la princesse 
Louise, à Ottawa, a obtenu le com
mandement d’un corps de chas
seurs montagnards organisé dans 
le Nord Ouest. Ce corps compren 
dra 200 hommes.

Le capitaine Todd du bataillon 
des Gardes à pied d’Ottawa, a ob
tenu la t ermissiou de recruter une 
compagnie dont les services seront 
requis s’il y a lieu.

Les différents Corps de Montréal, 
notamment le 65e bataillon, le seul 
composé de Canadiens français, ont 
reçu ordre de se tenir prêts à partir 
pour le Nord-Ouest à quelques 
heures d’avis.

La po’ice à cheval, sous le com
mandement du major Crozier, a 
dû évacuer le fort Carlton pour se 
rabat re sur F ri lire Albert. Le 
fort et tout ce qu’il contenait de 
provisions a été détruit pour ne 
pas le laisser tomber aux mains 
des insurgés.

Ou prétend que les insurgés ont 
eu une rencontre avec la police à 
ch val piès de Prince Albert, 
samedi dernier, et qu'ils ont tué 62 
hommes à Cette dernière.

Il est faux que Lépine, le lieute
nant de Riel ,ors de l’insurrection 
de 1870. soit dans le territoire du 
Nord-Ouest. Lépine est "à Saint- 
Bon face et n’est aucunement mêlé 
à l’insurrection actuelle.

Maintenant qu’il y a eu du sang 
versé, les métis semblent décidés 
d’aller jusqu’au bout, c’ st-à dire 
d’exterminer tous ceux qui s’oppo
sent à leurs desseins.

charmer tous les esprits par l’agré 
ment et l’élégante simplicité de 
sa manière de raconter, c’est que 
sans faire courbette aux préjugés, 
il a mis le blâme ou l'éloge là où 
la véracité de l’histoire voulait 
qlt’iis fussent. Enfin, après avoir 
fait voir Riel naissant et grandis 
sant au spectacle de la revend ica 
tion des libertés auxquelles avaient 
droit ceux de sa race ; après avoir 
v-mgé les insurgés de 1870 des 
accusations que certains esprits 
fanatiques ont imaginées sur leur 
compte, tout en faisant la part des 
fautes qui doivent leur être impu
tées , il a déclaré que le jugement 
que l’histoire sera appelée à rendre 
sur les évènements qui se produi
sent aujourd’hui sera probable
ment bien different de celn qu’a 
mérité le soulèvement d’autrefois. 
11 espère cependant que la conci
liation pourra encore faire son 
œuvre et que le tribut du sang 
sera épargné à notre peuple.

M. Montpetit a été chaleureuse
ment applaudi a plusieurs reprises, 
et il l’avait bien mérité.

Durant un intermède, M. Roy a 
rendu avec beaucoup de succès 
“ Les rameaux ’’ et il a été rappelé 
a outrance ; mais, le grand enibou- 
siasme de cette partie de la séance 
a été soulevé par une jeune enfant 
d’une domaine d’années, fille du 
Dr St Jean, qui a rendu admirable
ment une jolie romance, accompa
gnée au piano par mademoiselle 
Smith, autre jeune fille d’a peu 
près le même âge. Une véritable 
averse d’acclamations a couronné 
le talent de ces deux précoces 
musiciennes, et M. le Dr Prévost a 
clos la soirée en annonçant qu’il 
n’y a ra pas séance le jour de 
Pâques et que la série des lectures 
sera terminée le dimanche de la 
Quasimado.

L’Argyle House
NUMEROS 66 et 68, RUE SPARKS

INAUGURATION DE NOTRE

ASSORTIMENT 1)11 PRINTEMPS
Nous sommes à mettre en place notre assortiment de Marchan

dises de printemps achetées en France; en Angleterte et 
aux Etats-Unis

«a. On wollloito uno vis-to. Vi

NDIENNE8, SATINS, COTONS, SERTIETTES EN TOILE, SHIRTINGS, En

1000 PIECES D’INDIENNE DE 6 CTS. » 17 CTS. LA VERGE.
£\TOFFKS A ROSE, SOIERIES, SATINS, VELOURS, RUBANS, DENTELLES *e.

500 PCS. D’ETOFFES A ROBE De 9 CTS. A 60 CTS. LA VG.
TVlNNETTERIR. FLEURS, PLUMES, CHAPEAUX ET BONNETS GARNIS 
D OU NON GARNIS, COIFFURES DE GALA, COIFFURES DE DEUIL, 

BONNETS D’ENFANTS Etc.
m. L’ASSORTIMENT DE COIFFURES LE PLUS COHPLET ET LE MOINS COUTEUX

QUI SOIT A OTTAWA. 
j^ANTBAUX, ULSTERS, JERSEYS, CHALES ET LINGE DK CORPS, In

ON FAIT UNE SPECIALITE DES MANTEAUX ET DES ROBES.
FT14PIS en Tapisserie, Bruxelles, en Lain», Paillassons,
JL sons Nii ier et autres. 
rilAPIS GlRÊ, do Manufactures Ecossais», Canadienne et Américaine. Bordures de 
X 4 à 8 verges de largeur.

CONDITIONS Ventes au comptant.

VALEUR GARANTIE.

Nouvelles
Marchandises

en Paille de Cocoa, Paillas-
Venant d’être reçues

3 Caisses de crinolines,
2 do de poignets,
2 do de paniers [bustles].

BLAIS & TBFRÎWLT,
No. 135 Rue SPARKS.

UN SEUL PRIX,

18 mars 1885—3m
La population métisse française 

totale des territoires du Nord- 
Ouest n’atteint pas trois mille, ce 
qui représenterait au plus six cents 
hommes capable de porter les ar-
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DÉCORATEUR,
TAPISSIER

et VITRIER,

mes.
VAUN &, ADAM,

Avocats et Notaires Publics.
ARGENT A PRETER. 

BUREAU : 26 rue Sparks, vis-à-vis 
I’tiotfll Russell.

-6aL'hoi O ’able M. Royal, doit se 
rendre au Nord-Ouest afin de se 
mettre au courant de ia si nation 
et de contribuer si possible à l’œu
vre de ta pacification des esprits. 
Peu d'hommes sont en mesure de 
reud.e plus de services à cette cau
se dans le moment.

Le télégraphe rapporte que le 
Capitaine Crozier a sous ses ordres 
deux cents sauvages armés. Ce 
serait une d. s plus grandes erreurs 
qui aient pu être commises, et 
grosse des plus graves dangers. Si 
une tribu entre en lice et prend 
part à la lutte, d’autres suivront el 
comme l’odeur du sang fera rénal 
tre les anciennes rivalités, on p-ul 
s’attendre à voir l’armée de Riel se 
grossir de tous les adverse res sécu- 
la res de ceux qui auront pris parti 
pour le gouvernement.

Les officiers dont les noms sui
vent ont obtenu des commande
ments dans le bataillon special 
confié au Col. Williams : le major 
Henry R. bmilh, député sergent 
d’armes des Communes ; le lieute 
nant Evans, du 43e bataillon ; le 
lieutenant Bliss, de la batterie de 
campagne d’Oitawa ; le lieutenant 
Hubnell. gradué du collège mili
taire de Kingston.

L lieutenant-colonel Scott, M P-, 
parti hier soir pour Winnipeg, 

dans le but d’y recruter un ba
taillon.

F f I
Marchand de

PEINTUREFOURRURESA. A. ADAM.
M. Adam, membre du barreau de Qué

bec, s’occupera aussi des aliases requé
rant son atw-ntion dans celte province.

28 février Î885

J. K. VALIN,
ET DE VITRER 

520 RUE SUSSEX 
OTTAWA

Loronon. Assortiment complet de Fourrures 
de toutes espèces, tel quo

Robe* pour vollnre* Capote, 
Manleanx, Mane-boil*. 

Caenuee, etc., chez ' M. Arial se charge de toute 
commande dans sa ligne d’af
faires ; il surveille lui-même 
toutes les opérations de sa bon 
tique, et ses prix sont raisonna 
blés.

L'INSURRECTION PLIJMES D’AUTRUCHES
Futées, Nettoyées et Teintes fl. L. COTEDU NORD-OUEST DANS LES

128, Rue RideauDernières Couleurs et Goûts
DE ▲ SAISON

En Un Jour Après l’Ordre Donné
Lee propriétaires trouveront 

un grand avantage en le favo 
risant de leurs commandes

17 mars 1883

Les nouvelles reçues du Nord- 
Ouest, quand elles ne sont pas con 
tradictoires ou invraisemblables, 
sont en tout cas très incomplètes. 
Toutefois, comme elles absorbent à 
elles seules l’attention publique, 
nous les résumons ci-dessous à 
l’exclusion d’une foule d’autres 
nouvelles. Nous y avons ajouté 
celles reçues de toutes les parties 
du Canada, au sujet de cette mal- 
heureuse affaire :

On dit que Riel n’a que 600 
hommes sous ses ordies, et d’au- 
'rea prétendent qu’il en a 1,500, six 
canons américains, ce qui indique 
que le mouvement aurait été orga
nisé aux Etats-Unis.
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Alex. A. Coutellier,
TEINTURIER PARIS II N

XTO. 15 RUE Bt-ailT. 
OTTAWA.

(Pri* de la rue Sparks.)
13 mars, ’85

DGRION & DELORME, 
ARTISTES-PHOTOGRAPHES,

140 Rue Soarts et 569 Rue Susses,
OTTAWA.

Nouveaux fonds de scènes variés, pela te 
par les meilleurs artistes du Canada. 

Grands avantages pour les fêtes.
Une douzaine de Portrait», 

CABINET SIZE,
et sa cadre valant $1.00, pour

$8.00
Photographias de toutes grandeurs, 

faction garantie.
Une visite est sollicitée ches

DO RIO N et DBLORMB,
No. 140, rue Sparks t 

668 rue Sussex, coin de la rue Rideau.
18 Oct. 1888

OTTAWA

AGENT D’ASSURANCE
sur la VI E et contre le F E U,

Cité et District d’Ottawa
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La Citizen», DE MONTRÉAL, 
La Not them, Co. ANGLAISE, 
La Caledonian,
La Phoenix,

do
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au delà de

sa Us*

LES EXAME 'JS POUR ADMISSION 
AU SERVICE CIVIL 

fY)MM NCERONT Mardi le 12e jour de 
V/Mal prochain, aux mêmes endroits 
qu'en Novembre dernier, a l’exception de 
Victoria C.
lieu à une autre date.

Les candidats pour le grade supérieur 
(d' iptit1 des) ne sont i as t°nus de subir 
j'exameu préliminaire (ou de grade Uué-

adrM.S-9 .u acuulgct» I*. pim tard ,n. 1# br, FJ, ,, ggliwl td<s oondltlon- trie 
15 d'avril. p. LaSUEUR, arotagnuu. Ts« d’IaWSt rtd.lt.:

Commissaire e* secrétai te du conseil.
Bureau des Exa amateurs du Service Civil.

Ottawa, 16 ma» 1886.

est m. $40,000,000
ASSURANCES SOLLICITEES,

AGENT FINANCIER d. 
PLACEMENTS «t COURTIER.

ACTIONS de Banque, et de Compagnie» 
incorporées, achetées et rendues pour ar
gent et sur marge.

la.La plus grande activité régne 
au département de la Milice, dans 
la capitale Hier l’honorable M. 

le colonel Powell, 'le Lt

Plusieurs journaux ont demandé 
au gouvernement la permission 
d’envoyer des correspondants spé
ciaux avec les troupes qui partent 
pour le Nord-Ouest.

Le bruit courait samedi qu’une 
armée fenienne composée de 1000 
hommes et recrutée aux Etats-Unis 
avait envahi le Canada du côté de 
Buffalo. La nouvelle n’avait pas 
le moindre fondement.

La nouvelle de l’insurrection du L’expédition de la Rivière Rouge 
Nord-Ouest a causé à Londres, en 1870 coûia au pays plus de cent 
comme on le pense bien, la plus mille piastres, et les incursions 
vive excitation. Le drapeau anglais féniennes plus du double. On peut 
se trouve ainsi menacé aujourd’hui ainsi juger du coût probable de la 
sur presque tous les points du présente campagne, surtout si elle 
globe : au Canada, en Egypte, dans se prolonge. Il ne fait pas bon de 
l’Inde et dans la Colonie du Cap. jouer au soldat jlrés souvent.

B., où es examens auront TAPIS, TAPIS ete.

MAISON DE TAPIS
Caron,
Col. Pallet, le Ll-Coi. Lamontagne 
le Lt-Col. Macpberson, le Lt-Col 
Macdonald, le Lt Coi. Irvine et le 
Col. StrauUenzie ont passé la plus 
grande partie de la journée à se 
concerter sur les mesura à prendre 

ur rétablir l’ordre au Nord-
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b’adre ser à
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Prés de l’hôtel Navion, rue Wellington. 
1k mars 1886—4f 2 p s

BUREAUX :
Edi flee de l’bSiei Bnesell, ri* 

Hparks OtUaws.
Marques de Gommeras et Droite 4’Autour 

enregistrée, 
lardés.
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